
41Rapport d’activité Cnesco 2016

3 ��Mettre à la disposition des enseignants des ressources 
riches et finalisées pour la classe

Ces ressources doivent comporter en particulier 
des textes de savoir (« ce qu’il faut retenir ») adaptés 
à la compréhension des élèves, et des outils pour 
l’évaluation.

4  ��Adapter la formation initiale des enseignants du 1er 

degré à leur profil et aux enjeux du métier, et les ac-
compagner

Les obstacles potentiels identifiés dans l’acquisition du 
système de numération seront étudiés de façon à ce que 
les enseignants puissent identifier différents chemine-
ments que peuvent avoir les élèves.

5  ��Intégrer les résultats de la recherche dans les pro-
grammes et évaluer leur mise en œuvre

�Les programmes relatifs aux nombres et au calcul doivent 
contenir des éléments explicitant les intentions et jus-
tifiant les choix qui les fondent.

Les résultats de l’enquête TIMSS 2015 confirment  
la nécessité de : 

6 ��Mettre en place un grand plan de formation en « calcul 
mental » et « stratégies de résolution de problèmes » et 
en évaluer les effets

Renforcer la formation en mathématiques pour les 
professeurs du dispositif « Plus de maîtres que de 
classes ». 

7 ��Nommer, dans chaque circonscription, des conseillers 
pédagogiques en mathématiques spécialement formés 
en didactique des mathématiques

8  ��Implanter, dans chaque école ou réseau d’écoles, un 
« enseignant ressource » en mathématiques, membre 
de l’équipe pédagogique existante

L’« enseignant ressource » doit avoir suivi une 
spécialisation en mathématiques en Éspé ou une 
certification en formation continue.

Pour consulter le dossier complet : www.cnesco.fr/fr/numeration/

Une conférence de consensus 

Le Cnesco et l’Ifé/ENS de Lyon ont organisé une 
conférence de consensus intitulée « Nombres et 
opérations : premiers apprentissages à l’école primaire » 
en novembre 2015. Après avoir pris connaissance de 
la littérature scientifique, écouté les experts lors des 
séances publiques, les membres du jury se sont réunis 
pour aboutir, à la rédaction de recommandations sur 
l’enseignement et l’apprentissage des nombres et du 
calcul au primaire.

Des partenariats solides

Le Cnesco s’est associé à l’Ifé/ENS de Lyon pour l’orga-
nisation du cycle de conférences de consensus. L’École 
supérieure de l’Éducation nationale, de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche (ESENESR), Réseau Canopé, 
le réseau des Éspé et le Café Pédagogique ont été égale-
ment partenaires de ces conférences.

Une large diffusion

53 300  
pages vues sur 

le dossier de 
ressources en ligne

55
citations de la 

thématique  
dans la presse

16 000 
visionnages  
des vidéos

Des ressources riches 

Évaluations scientifiques :
 �4 rapports scientifiques d’évaluation (nov. 2015) :

- �Les acquis des élèves dans le domaine des nombres et du 
calcul à l’école primaire, J-F Chesné et J-P Fischer ; 

- �Un bilan scientifique : les grands enjeux des premiers 
apprentissages des nombres et opérations au primaire, 
M. Fayol ;

- �Les manuels scolaires de mathématiques à l’école 
primaire. De l’analyse descriptive de l’offre éditoriale à son 
utilisation en classe élémentaire, É. Mounier et M. Priolet ; 

- �Apprentissage et inégalités au primaire : le cas de l’ensei-
gnement des mathématiques en éducation prioritaire, 
D. Butlen, M. Charles-Pézard et P. Masselot. 

Recommandations et diffusion :
 �1 série de recommandations issues du jury de la 
conférence pour favoriser l’apprentissage des nombres 
et du calcul (nov. 2015) ;

 �1 dossier de ressources contenant les rapports, les 
recommandations, les vidéos des experts et des projets 
innovants (nov. 2015) ;

 �1 conférence virtuelle interactive à destination des 
praticiens présentant les recommandations de la confé-
rence (sept. 2016).

L’opération du Cnesco
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Portant l’attention sur les éléments fondamentaux de 
l’apprentissage et de l’enseignement de la lecture, tout 
au long de la scolarité obligatoire, les recommandations 
s’articulent autour de 6 axes.

1  �Identifier les mots

 �Enseigner le principe alphabétique et acquérir la 
capacité d’analyser les mots à l’oral pour en identifier 
les composants phonologiques (les syllabes puis les 
phonèmes) dès la grande section de l’école maternelle.

 �Introduire au moins une dizaine de correspondances 
graphèmes/phonèmes, dès le début du CP, afin de 
permettre aux élèves de décoder des mots de façon 
autonome.

 �Faire régulièrement des exercices d’écriture  parallè-
lement à ceux de lecture dès le CP.

 �Faire lire régulièrement les élèves à haute voix.

 �Poursuivre l’analyse phonologique et l’étude des 
correspondances graphèmes/phonèmes tant que 
l’élève éprouve des difficultés à oraliser les mots écrits 
tout au long du cycle 2, voire du cycle 3.

2  �Développer la compréhension

 �Développer le vocabulaire et la compréhension orale 
dès l’école maternelle.

 �Consacrer un temps conséquent à l’étude de la langue 
par un travail systématique sur la dimension linguistique 
(vocabulaire, morphologie, syntaxe, inférences, types 
de textes), dès l’école maternelle et tout au long de la 
scolarité obligatoire.

 �Privilégier un enseignement explicite de la compré-
hension pour tous les élèves et le prolonger aussi long-
temps que nécessaire pour les élèves moyens ou faibles 
afin d’en faire des lecteurs autonomes.

chiffres clés

 �En 2015, 40 % des élèves sont en difficulté à la sortie de l’école primaire : ils ne sont pas en capacité d’identifier 
le sujet principal d’un texte, de comprendre des informations implicites et de lier deux informations explicitées 
séparées dans le texte (CEDRE 2015).

 �À l’entrée en 6e, un élève sur cinq avait des difficultés liées à la connaissance de mots du langage courant 
(stable depuis 2007) (Depp 2015 – réponses au test SPEC 6).

 �40,5 % des élèves de 15 ans ne maîtrisent pas la lecture ; 21,5 % sont même en grande difficulté. Les écarts de 
niveau entre les élèves les plus performants et les moins performants sont très importants (PISA 2015).

Compréhension en lecture 

En résumé

La maîtrise de la lecture est une composante essentielle de la réussite scolaire, un facteur d’intégration dans la 
société et un atout majeur pour approfondir sa connaissance du monde, des autres et de soi.

« Savoir lire » est une compétence centrale qui progresse de la maternelle à l’enseignement supérieur. Au-delà des 
premiers apprentissages, l’enseignement de la lecture évolue au cours du temps et ne peut pas se restreindre aux 
seuls moments du cours de français. De plus, le développement du numérique modifie les habitudes de lecture 
et doit donc être pris en compte dans le cadre de l’apprentissage.

La conférence de consensus s’est attachée à préciser et à approfondir la mise en œuvre et la traduction des principaux 
phénomènes en jeu dans l’apprentissage de la lecture dans les pratiques pédagogiques, lors de la scolarité 
obligatoire.

principales recommandations

Fiche 2


